322                        APPENDIX

COPIE LITTfiRALE

DU  PEOC3BS VERBAL BRESSE PAE LES  CHIRURGIEHS, APRES
LA MORT BE ROUSSEAU.

Extract des minutes du greffe du bailtiage et mcomte
d:' JSrmenonmlle.

I/an mil sept cent-soixante dix-fruit, le vendredi trois
juillet., heure de relevee ;

Nous I/oms Blondel, lieutenant du bailliage et vi-
comte d'Ermenonville, sur le requisitoire du procnreur
fiscal de ce bailliage, a nous judiciairement fait, a
1'instant qu'il a appris que la jour d'Mer, environ les dix
teures du matin, monsieur J. J. Eousseau, citoyen de
Geneve, age d'environ soixante-huit ans^ demeurant en
ce lieu d'Ermenonville depuis environ six semaines, avec
demoiselle Tterese Levasseur son epouse, est tombe
dans Tine apoplexie cereuse ; qu'il a ete garde exacte-
ment jusquJa ce jour et teure, et que malgre ces soins et
les secours qu'on lui a procures, il est mort reellement:
que, comme cette mort est surprenante, il requiert qu'il
nous plaise nous transporter, assist^ de lui procureur
fiscal, et de Jean Landru, sergent en cette jurisdiction,
en la demeure dudit sieur Eousseau, etant dans un
appartement au second, dans un pavilion du eMteau, en
entrant a main droite, pour y constater, autant qu'il sera
possible, le genre de mort dudit sieur Rousseau; a
Teffet de quoi il fit comparoir devant nous les personnes
des sieurs GiLLES-CASiMiR CHEKU, mattre cliirurgien
demeurant en ce lieu, et SIMON BOTJGET, mattre chirur-
gien demeurant a Montagny. En. consequence dudit re-
qiiisitoire, sommes transportes en la demeure dudit sieur
Eousseau, aceompagnes dudit procureur fiscal, dudit
LASTBRU, sergent, desdits sieurs CHEFCJ et BOUVET ; 6u
4tant avons trouv6 ladite danie veuve Rousseau, et
laquelle nous a montre le corps mort dudit sieur son
man; aprfes quoi nous avons desdits sieurs CHENU etiMfframre, Jnillet 15, 1778.
